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• • h a l o - Voici le ltrtt du socléléi ayant ob 

Wevelghe». U Coneorde, Ira priât, aoofi. -

- . Comi 
7V fr. — Roocq, 7a, 66 I 

fan*, Orphie*. 3e prisse, « fr — ftoubslx. (.«• 
IrJira*i. 4« prima, 50 fr. — itoutm», La Frrer-
nelle, 5a prima, M fr. 

P i ixatsUr 
Werviee, Deaayser,Cfaille, 1« prix, 100 franc». 

- Wervie.j. Polydse* DeeroU. 2a, M fr. - Wa 
telghmi, l.èopsid TWighè. 3a. 80 fr. - Mouasron, 
Aagutte PlnekMrt.4». Mfr. 

Ire eatéerort*.) 
- Fralinafaia 

- . . . - Menin, t. 
S«, OU tt. — Mouacron, fia, < 

rr. - l».» c . 7e,ttfr. 
LtaaeV.ei, une prima de 90IV. — Koocq, 30 fr. -

Coertrsi m fr. — WsfT.ee, .90/r. — Qaeaaoy-itti 
Dett«. !» fr. 

2a c*t*s;*r1e 
Ntivi!!*.*»-Parrain, « M prima J- 100 francs. -

W(T«lKhetu. . . . 
8*. 12Ô lr. - Armentièr. a. Se. 100 fr. - Mao m, te. 
78 fr. — Comini 

tous proet. 
«uinia r ' 
Halluhi 

de 40 1 

appMm n̂Uarai de 
- " M e poassèe formidU'ln pouniet] 

dtasemenls.) 
Le citoyen Lagrang e 

Le citoyen Legrange prend ensuite la 
parole. Il fait ressortir que Je capital delà 
"-•tiipaguie de Fivea eat double, tandis que le 

laire des ouvriers est dinrnué, c'est donc 
i détriment de ce* derniers. 
Il dit qne le» ouvriers devraient, en réalité, 

gagner une moyenne de salaire de 10 a 12 fr- ; 
ne il y a beaucoup de parasites,ils 
in. Cet argent qu'on retient sert 
il payer lea grititicatione aux em

ployés et contre-maltres, gratifications va
riant de 12 à 1500 fra nés jusqu'à 10.000 francs. 

« C'est voua, dlt-tl. ouvriers, qui produisez 
cette belle finance pour las actionnaires, les 
Obligataires et leB employés.» 

Le four où les ouvrier» seront synd que*, 
la compagnie sera obligée de s incliner. Et 
pour être syndiqué, cela ne coûte que 50 cen
time par mois ; qunl est l'ouvrer qui refuse-
~ lit pour une somme aussi modique ? 

Il ajoute qu en Angleterre les syndicats 
ennent d'obtenir la journée ds 8 heures, ei 

que les raétalluiylBtea sont 1-ts plus en retard 
même à Lille; Ù vile les lileurs ds cot-m qui 

mt loua ayndiqués. 
P.ir li-; jynij.jjîrt, quand uoe usine es en 
éve, na u f-uvoie plu-* que d*» rlél̂ gu^ . prih 
îdfhnr» dfs ouvriers grévistes; ce qt i em 

p'che les r 
milie p«r*oaQaa le i 

L I L L E 
l a ilriinioi tiulilipe <îa PrM'aielaii 

métallurgistes à se KV od qner 
que lea anciens sociétaire* peuvent r<v 
au syndicat Kans payer leurs arriérés. 

(Applaudi-sements) 
Après quelque* im u du sUos/ea Poulol.qir 

organise, . . î l e i 

* ateliers i 

assistaient 

réunion psbltq<t< 

la compagnie de Fivv.-Lllle. 
Environ 4 a "i00 personi 

eeUe réunion. 
Ce** le doyen Gnuin qui, le premier, 

monto à la tribune et propose la format on 
du bureau. Par acclamations, te citoyen La-
grange ect nommé président. 

En prenant i-Uce. l« citoyen Lagrange 
remercie 1 assemblée de l'honueur qu'elle lut 
fait; puis il réclame la nomination de deux 
assH&sour*- Les eitoyeus Guiloo et Scsrverche 
sont nommés. » 

La parole est donnée su citoyen Poulet, se
crétaire de l'Union de la Métallurgie. Le sujet 
inscrit t l'ordre do jour est : « La Csi»** de 
prévoyance des ouvriers ds la compagnie dw 
Fi»es et ses conséquences». 

L'orateur dit que depuis longtempt- - y a 
•desplsintes contre la caisse de retraites d*-

Celte caisse de prévoyance 
. arl usine, la <J 

profite pour donner ce qui lai pli 
qui se retre, quand elle donne quelque 

Le 18 avril dernier, d t-il trois délégués 
ont été envoyés prés de U. M atbetin pour lui 
présenter vos observations Bur le fonction 
Bernent de cette caisse. M. Mathelin 1-s a 
reçus avec beaucoup d'affabilité et leur a d t, 
s» substance, que la caisse de prévoyan 

bre syndic 

l'un ordre du jour d^claraol 
riers de l'usine de Fivea so 
yndlquer, a faire tous lea 

jrs de U métallurgie. » 
L e * v o l a . — Dubus René, 47 ai 
ilier, rue de Jul ers, 4.7, a été déf- ré 

quet k>our vol de deux ôasquettei 

*juant & accnrdflr ».n • -'cours aprèw dix — 
pesasse, tln'y Uni pas songer; faComps 

le lit pour tous. 
En réalité, dit 1* citoyen Poulet. In omis: 

4* prévoy.nce est aliment^ pur les m*m 
qui «ont moine payé* que partout aillett 
dans la mêtal.utgt'.Oa leur relient 50 ceni 
mes par jour, ce qui fait environ 150 fr. pi_. 
an qm eont versé» dans la caisse. Il est donc 
Illogique ds dire que s'est la compagne qui 
jUiuieute ceite ciisse. 

\ l'objection qui lu était faite, concernant 
iVu'iion toute arbitraire dont la compagnie 
distribue «es secourt, M. Maibelin a répondu 
auecitie caisse leur avait donné beaucoup de 
tracas et si o i a était à «commencer ils ne 
l'entreprendraient plus. 

La moyenne des retraitas est de 50 francs 
«sur les ouvr ers qui s'en vont au bout de 30 
M» ' uuant au capital. U est versé à leur 
héritiers. Et ceci est encore Illogique,dit l'or» 
ieui-,11 oeiait plus juste qne ceux qui ont trs-
«itltt-i' poor créer 

.r-u.4 héritiers. Le règlement de 1 
cnisrt> oomeae il est établi, s'écnn-l-ii, eol ui 
dr*nt d'esclavage) 

An cobtrain, si tous les ouvriers vouUieo 
as Byridiq^w, os pourrait adresser uoe péli-
tion 4 la Chambre des députés et on serait 
certn» d'obtenir ainsi la modification du ré-
glenltot. M. Malbelin, A qui OU a parlé de 
cetiopropesition s'est écrié : « Nwn, non. ne 
fa letpas eels.* 

VA* comprenez pourquoi, dit le citoyen 
Poulet (Riras). Il donna ensuite lect ire dea 
«ons-dénmta «'«n procès •» « ••aiiun witni* 
par bn ouvrier Â îa compagnie pour la caisse 
de eau ait sa. 

Cas «modérants dUsnt clairement que 
oette esjise ap^rtltni uniquement.» la Coin* 
pngfifé et que 1*3 ouvriers n ont rien a y 

^ c i i t ici que \ orateur fait ressorUr l'utilité 
du sWbast, qui aurait la forOf nécessaire 
peur réformer cet é,Ut <f# capee* et g^r. lut-
méme la caisié'de retraites. 

11 termite en consalOsnt aux ouvriers de 
•a pas rester & Kmtine de Plvai, malgré tous 
tsvrs déboires, en prtvisioti de la retraite 
qu'Us n'auront peut-êtrepa». 

Il tait appel* l'nnton de ftm» les métalltsr- a 6 | .A r e r e i l l 

, la brigadier da gandarnsrie de l 
assiéra neure, se ssasiatltu 
oaïaaa àTraaaiao* Il Mo 

•M d'un du aasaillanta, le Deasni 

no;, prévenu i la prscsisra beora. se rsnaUt Îf53 
iquetatoniinua at oneepére i être Ion» 

Ump» & mettre Ira autres coupablaa en liaa anr. 
Aunapee * /isesaktia. — Sasjksél vers onsé 

bsures du m»tlo, dix aras d'o«svaie aMartessnt 1 
M. UasUva Lssuitre, dssnsursst r* 
I Lilla, furent cooiuakéspar la fou. 

Cal incendia « eu poar c»ua l'iokpi 
. B. N. . qui 

i dea nerbse iècbaa placées à cota dd 

• pertes eont éyalaasj & 10 fr. eavlros. D s'y 

AVBflNM 
Accident mortel à Fourmi»» 

Hier vers 11 heures du matin, par suite din 
déraillement d'u qui manœuvrait 

é«file! • i g . k l . 

la surveillance de M. Deltonrne, chef de 
cour de In verrerie et ds plus eura autres ou
vriers, dans la gare de raccordement de 1a 
verrerie, M. Heaafa llv Ernest né le 36 juin 
1867, a la Vacherie, Bel bique, a été tamponné 
au cùt<- gauche. 

Sur U demanda des inren'i, i... orpa a été 
•.iHBp,.rtéenvoilLr.'iiM.n umn elle, ru-*, de 
u Cou. rde, àTrleux-W.! ) ;*. 

0*'t ouvrer, occupé a U verrerie dépote 
U il uns, est v. Mi ment regiéité de ses cuma-

*"-#••**•' [ darlioua, lea Ihine». 
Lie parts*, coiiTeruHbanreusamentser H I I W I > | uoaaT Ualaeplarre, i 

rsoesy iont iras importantaa. Trois vaoliu ont été , _, phiioaséna Dévastes». 
« « • [ • • " f . " ' rrarlaler, le» Coulona. - Lu< 

•dJasrqué. M. la Baillif. sommlasairs da psticet _ Emile Carpentiar. id. 
*'..*g • •"?• Vîi * r r i ' .". !.?. p w î ï f ? " r . î* ' » • • * . - Virdnis Yaadevlèle. 40 ans 8 nwii, 
'^UnT^néSlJ^S!^ t* ««•• - « * ««*• « «- «*»•"• ,a «« ! 

CM damiers, du resta, aonf N M I suai 
fait pWuve du pJiiM gnaà devt 

rhistoirr 
lequel on a pi-rqu sitiontio dnq 

r or blessé, che2 
r de le 

fuir.! appwl à la solldaraé de* métallur-
f^veur des gr^VBiei di chez Cour 

leur qualité de d îè^uért de la Cbam-

ipsr 

NOIIV. lie -Aventure, au préju lice 
un marchand, M. Uarouz. 
— D>tns la nuit in vendredi à samedi, les 
racheurs de boutons d* sonnettes ont f« t 
ur r auDaritton à Ldh :>:̂ t ainsi qu'il 

Liberlé, efasa 
Ravet électii-

51 bis et Voiturier, docteur en médecine, 
> bis. La police recherche ces voleurs de 

LE NORD 
F i e r a . — Pendant l'nvaut d. rnière nu) 

des malfa leurs encore inconnus ont abattu 
dans une ratura une vache appartenant à 
M.Masquelier fus du maire, l'ont dépecés 
sur place et n'ont laissé que la léte et les 
jambes de devant. 

l^ezennes. — Le -i mal, à 5 heures du soir, 
ij>t mauvaia suie)» parmi leaquala 
rlaiti i eroui, da Lazennea. sont te , [.uro ii • d tp« i 

celle ei 
de rétrani 
ei eat «li* _ . . 
Itardb-ctiajUfétre. 

ut l'arrh' -

cabaret c 

manaçsnl même 

prévenir le mairâ qui lit 

M. Agacho 
main tas force nés 

««lent parti», dans la direction de Fivas, Sriaaat 
une clrtt.re apparieamt au sieur Itousaol. l,e 

mit à leur po-auite et lea atteignit A lu 
forcenés se sont mis 4 jeter dea planche-

•t l'un d'eux lui lança dans la poi-
conp da téta qui le renversa. AIOTH 
p-.rent s'entulr vers Pives. 
rie qui a été informé» îmmedi at«-

bnqueterie. 

a-irM. Agat 

les malfai 

r è i f t l <• 

M o n s ea-Barir-ul . — S<med; dern:>< 
ers 7 b. au matin, M. Mathon AugoMe, 
ns, journalier, était occupé & balayer 

a de flainuius »vaient fait de nombrai 

l'impress 

ent i leur» omi 
I briser chez leur» inUgoni 

i dis individua 
. _ : M. Ruïxud ai cl 

pleuvoir »ur leurs maisons une grêle de 
chai M. IluiMiid et ctaei M. 

Chu M. K'idaut les deux panneaux de la port' 
6' tgute» (es ritres volèrent en échus A» prenne 
étage une pierre fut lancée avec lant >ie force qn'elli 
aliî fraeaHiier la Blace, d'un cadte qui se troova. 
suspendu d«nal* chambre. 

Cher M. Decleicq.le* dég&U furent moins grand 

besa* atefea «asogua .eretïaèe, 

1>I . \ H E B U I E 

•liéM d; vol de 1 

PAS-DE-CALAIS 
lu drame sur la voie ferrée i Lent 

U B chef de gara victime de son dévouement 
Un vér table drame s'est p-js-é dimanshe 
T f-«r la voie ferrée à. Lens. A dix heures 
demie descendait da train d Arraa U- Hoyez, 

je de 36 ans, tapissier a Lens. Au lieu d'at
tendre comme d'autres voyageurs que le train 
de BHhune fut parti pour traverser la voie, il 
desc-ndit sur les rails. A ce moment arrivait 

locomotive rentrant au dépôt 

_ l l'imprudent voyageur, voulut l'empêcher 
4e traverser mais celui-ci par trop lancé, l'en
traîna et tous deux roulèrent sous le tender. 
Il y eut parmi les spectateurs de celte scène, 
on moment de poignante angoisse. 

La much'ne arrêta presque subitement et 
on se précipita sur tes deux hommes qui 
étaient cruellement blessés. 

Le chef de gare avait plusieurs côtes frac
turées et la voyageur* le bras droit écrasé, 
ain-i que plusieurs contusions & It jambe 

M. le chef de gare fut transporté à ROI 
micilA et Hiiyez a l'I.o -pics de Lens où 1 
putation du bras droit a été opérée s an 
tard. 

L'état de M. Delbart cause quelques inquié-
ttiiifi 

Nous croyons dovoir signaler & qui de 
Irmt l'attitude courageuse et digne déloge" 
i» chef de gare de Leof, i ictim» de son dt 
a lemeut et nous espérons qui! lui en ser 

M. Jean Baptiste Ponchain. 
i la promptitude don secoure et * 1 

n-Gohelle e 
on a pu. 

évaluas 4 8&.000 francs environ 

Alphonse Stria, 

i 8 heures lp! asl'après-J 

7 mal. — JÉhia Poissonnier, 74 ans, 
Bbert. - Bmncha Messe, il aaoia. ras 
- UabrasUe alesi^ » jours, rue de aaear de votluiea. patssn au» fET**1 

SiasaUjB» CSMSDWJASM d's» °«n*-
T." iTmèessica «ViHrchl'la ' 

dl encore encombrée de voiturea. La roue I „ ****• D ^ f " ? 2 ' 8 • " • r i " i * tiTu<1 " ,KlbV' 
lelet sesroeba l'une d'allsa ei la eho* fol »i I «•» Tefsanét. W oiei». rue Potente. - Jeanne 
que M. BruaesV f«t préetpui la léls ta pts-1 B*?»^* •"**•• , •?•«• Chcoa-H^plina. - P»ul 
ur la pBvé at blase*«sssngstèseaeaL | Dhetf. 9tsM,-ssUsnriar. qaal WaHinae. 

estatéla natf 
a chu M. Decoupignaz. cultivataur dont la 

Louise Cottem. Isa Bonnets — 
ta Cbapslls - Mmrtaerrïa »( 

Us Ihinsa. - Ptarre Veraeke. id. - i 

P L U S K C H A U V E S ! 
NI «o CHHVBIUX anse 

l̂ rCacmisst:;c "'u"-';'n.swî^» v u e ->» t -»vou« m*Jm 
ArrH i-MméJir*f OM < fi * * pm- im 

nmmmrMMU 

L»6eul Veritikk Aiaool âe Klttll», c'est 

n<SUV»au V ^ 3 

t offerte S flrt 1 1*. On 

™tïr/fp'*ÇfiÇ ' ftn*nceë e«ptgoo^i n'est pas tr*s facile. 

I "-ao*f i* mod* sxslasIvssHsS a l'.tpHlaten d« la ai acal.tioti. 
• -'t«»*"*L. , urt UrtactloedesRenWlaisse indemnes las SÙC: 

'H>d* crédit 
na retrouve U Bmqus de France A 3.90o. 
1-s Crédit Foncier .conserve une ferme attitude s 

pBrrr 
corttauant plus <>• M 

•t Frixcoor si d««ntsii'-M|^>jr /«éai 
i ï soua le hue (tesn* !•»!• d'.iftanaiii-». t iôa». 

*' e pomma, M cha», Vin di lUisi. a M*, me**? 
'*' ei arec é'-Miomie Ja 10 l'.y- Oo jevl falrlsuier 

. î >«nsc, Kau-de-Vie da Marc, ftl.u*. A^iatka, 
Kirsch, B.ttar. Oaaiévre 4e UeUoasw . l ht*a«as 

. -iqtiMea et hrdésieaujs : Chauftmiaa. BaVae-lisHaw, 
liiapaii, Meath*. eic Bouquet* pour lots Us 

KOJTnnertr tonl-B les tu-ladu-a 
i an dt loua liijuideik — 

re pour parfumeiU'. — Extrait 
coUrst visa de r*à*** aeoe. •»-

te*, aie. — yttStm» r»»r lal'-rfe 4 §>rimr et 4 

Ï et cent aolres niUiUa d* stenaB». — stvaiia 
TE et G e, Kè|ocia» a A Prémont («.Une). -

Pas de Timbre t adresser pour envol fsa 

BULLirrnv LAINIEK 
MARCHÉ A TERME 

de Roubaix-Tourcoing 

Nouvelles à la gtaii. ) mptoir da Change 

u^z^r^:^^'^\L PAWT & CH. itnmt 
les sssauU avec, un Mit ilUèiéL I If T R I KdiiM^iï 
y a surtout un jeune homme qm est d une vi- ' . . . 
vacit* élonnante. Il tire râpée... comme Da- i . P A I E Immédiatement k présenl;. oasans 
Booer.-.. ; classement m bordereau. 

' 1- Sana/W»t le, «up ms : H*s.-. «, Hon- l | 
groif, Anglais, Suédois, < item n* de fer liât, r 

çaia,_ete., etc. 
antres Coupon- Fr*nçaia,at Elran 

PETITE COftRESPONDANOE 
_l. .1. 4 D. — le mari ait raapontablt dai dette* 

da sa femme oi de sas enhnip mineurs. La reeou-
>me»( a«ol a» être po ,is-i«i par teslet voies da >«. 

U F e o r m . 

HtMl cl vil d*. ae>aibmlK 

Naissance» - Maurice Sentis. bouUvard G iro-
batU, î » . — Cl-intonce l'adack. r«e Baubent^n,36 

Monge. — Edouard 

géra, atonie époque avan l'eehéewf e, gnven 
ose* comseaaitoa *ariani ^ilvflnt le. itéi.) 
l'ehsoiiipte. 

3- Tous titres renboer iblee. 
Arh4e> et v e n d m forfait toutes va

leurs négociables litres e >ntre espèces. 
descinditons part cnl'»•-

re<i merne litres contre e^iécrs, tous ordres 
.llotirsee da Paris, L é, Bruxelles. Ber 

sing-lia. - Alphonse Prs-

l.a dune de cet Incendie eat altri 
r-nierit d'un cylindre «ur coussinet 
au troi-inme étage. 

les débats " • 
Il va 

Si 
chandisea s été grièvement blaesé 

S A I M - P O L - H I B - T E R N O I S E 

Tentative d'empoisonnement 
D'UNE JEUNE FILLE 

Mlle A. » . . . éttit allée chez une de ses 
sœurs dans l'intention de mettre fin à ses 
jours, mais ses dessein R ayant été déjoués, 
elle retourna à Suint-Pol où elle acheta chei 
uo pbHrmaciHDpoor80centlgr.de sel d'oseille 
qu'elle avalu-

Ou est arrivé i temps cour lui donner lin 
contre-poison, mais elle a juré qu'elle recom-

1.39. — Louise Tunal, 

a-Moniie.&a — KmUe De-
clercq', rue de la Guinguette, 8t. — Henri Leenaert, 
ras VI» Campagne, SI. 

Dècéa. — Henri Uveugle, 1 jour, rue d'.Uma, 
fort Fra*ez, Gi. — Anantsaie Mueuein, M ans, rue 
da Pile, S — Georges Lefebrre, 1 *n 8 mois, rue 
Bernard. 94, c. Duthoit, 1 — Marguerite Semé', 
t ins 1 BSO.S, ms l.amorv. 99 - JuUa Datbart, 
3 ana 8 moif, boulevard Oamhetta. 216 —11 argue-
rite Janaoone, 8 ans 10 moin, rn« Bmumont. cité 
Lorldan, 18. — Jeanne Wagnon, lfl joura. rue 
d'Iéna, L -Amêâè F.vier. f uns H moia. rnsde 
l'Épaule, c Desronssaaiix, 20 — \hne Demeule-
nalre, 23 ans 1 mois, rie Dekattre. cour SainU-Ca-
ihAri.» _, ingélique VBnnioshska, 7 moi», rue 

3a courFovBau, 1 - Bruno DebliecV 
ans It assis, Hôtel-Dieu. — Leoaie Okesquiérea, 

KIASVOITJI d * T o s u w o l M 
du 7 mal 

- Jeaces Laelarcq, 

d'Alger, 

, Amsterdaii 

*.U8 
Ô.OOO I : op'i. de i 

repos telles que Lots Congo, B d 
ma, Bruxelles, Anvers, e! •., etc 

Conditions particulière g pou' 

enteau.i-i l ragu., 
«re 4 lotr de ton1 

Sé^fxH 

BOURSE DE ULL€ 

Anzlnln 1|10<1 de denier, S-, 4115. - Unity-' 
Qraoay. le lift sixième, p., :t-'30, 8.D&26. - Donr-
(tas, (t lOtfl t, p,) p . aor». - Droeouri, {a 1000, 
t. p.), 1 àlSOO, n.. 4750. - Drocoiirt. la 1O001 

t. p.), 1801 A 3Ô00, n., 4700. - Ûstricovrt, a 3001. 

" •• ' • * - "I* traits lOUii» fe i, 

•"••""tsar 
Juin, o.oo Jio. (»inrt. *.« H> 

.!*•" * d l 

aouRat DE BNuxetxES 
:i 11», • I. 103 M Httt, ]ib. 18*1 106 77 

â/r. Il lngsô NonUMr* 1HH6. 

— Albert d. Ocrt., ru. BrilfrVu.. — Afin, [luboil. 
ne du Tilleul — 1 «DD U.f.ld. ru. U.bl.u -
Jules VUDue, rue da Feabourg. — Liât. HOT.DI. 

- ,er. III. 105 70 

- 2 11» 03 1 
tarait.. I l | t . — -

ErnMt Honore. — 

fenU. — Adolpbe Noppe. rue cadeau. -
Drouarl. ru. CliDOUît — Noûl Vandetet 
Dieu, — GMIO» SMrU, me D.buebj 

110-

'«100».t.; m.* 4ud.l.; |Ua 401 ..' JullU 
,1 \-; •onltrs. l . », . . , .br- t'7 ,.;o<»obi» 
»1 I'; norerahre T*ï .{.; d.'ctroire 4dj .[ . 

Marthe claie. 

L. t>m* : tlHJtUlDIrl. 

• I 11 . 
Venw voir. oiBd«moi-| Voal élu rArtulleV •<wel.br P i * » , dlit-^ #.ntHeloil d. l ' itwar it SaVleaftabTêurettmff 36 

FJL-Dg-FEB 
PREMIERS PARTIS 

La périrais Vloa des 4enx premières pièces 
ne lui apprit i.*s grand c>io«e, sinon qae les 
Coran! le sveen-1 la^eeé U presque tous leurs 
sffets, leur lin<jr*. Sn revanche, aucun pajaer 

* " ù a u d é * a i , lleutra dsns la chambre Ae 
UmétteSeritr», qu'il devina i son arrange-
ment ojue eséflak L •*»• **muun, il redoubla 
d'attstition, et M veohefehee furent plus mt-
outiAusee encore. • . , 

Il fit twvnr per JEeni'U»' ^xu les meuble*. 
toute* le* «riewire*. - . — M 

IlramarqMMtre autfa'' eboaes, ce d*t*U 
ex'rsortlioBire: que la ieuB^ f«mme avait du 

Citir bien vite pui»<iu sil* »«**• * 7 * u l«««*-
vèUnienM, linge, cheussu.'*". •*«. 

Mène plusieurs petrta obiats da toilette 
partieoHers aux l'amasse, n'avaienl pas été 
emportes. 

TotTt à coup, 11 tressaillit. 
Sa matu venait, en fouillant le fond d un 

chiffonnier, de trouver «n pépier j.iuni et 
plié e* huit 

lettre, «toux soeehes de eheveux. 
L'une d'elles, oompoee* de longs CQ*TBUX 

fris, avait it appartenir à une femme Igès; 
Feutre, prus épaisse, t'ait* de cheveux courts 
«t bruns encore, devait air* un souvenir 
r a o n a w . . 

Pass at «tt ééatt d'une aon*\«e révolter a* 

sa conscience, dont la délicatesse s'effarait, il 
lut la lettre. 

C'était celle que M. Duquerrien écrivait a 

. la décision prise au sujet de la fortune d 

chaîner toutes les idées, lea preeoiatptlons qui 
naissaient en son esprit, U serra précieuse-

ces souvenirs intimes dans Bon porte-
feu 11*. 

Basalte, il eont nus ses recherches, mais 
t trouva plus rien d'intéressant. 
C'est alors qu'il décida, d'accord avec Zan-

tibar, de clore l'opération et d* ae retirer 
te lia étalent v e n u , 

* savait assez maintenant, el se réser
vait de réfléchir, & tele reposée, à tout e* 
qu'il venait de constater d'anormal, d'étrange 

tement courut au palier, prë.t i descendre; 
•eut-elre à aboyer. 

geate énergique, Fil-de-Fer lai imposa 

Kimmtada la plna grand* prudence à 
tniibsr. 
C'est * c 

Corentic, vit aller 
l'effraya si fort. 

'tils, lea deux homiae» et le chien 
débeucherent 

. pensa qu'ils ne devaient point être T 
d'assez prés pour être reconnus plu* tard. 

IL fallait fuir, fuir au plus vite. 
Aussi cra-t-il à son compagnon : 

et de son immobilité. 
Sana savoir an juste ce qu'il faisait, et SUUB 

l'impulsion invincible de n terreur, de la 
craiote d'être découvert, le courage des lâ
ches et dea poltrons lui vint tout à coup. 

pidemeni an revolver, et sans 
viser, •"" " 

aua*l. ni» exclamaiioa d'ef-
fit entwndre. 
it Négro qui venaii de bondir en 

avant, at de sauter & U gorge de Urne De-
laonoy. 

Celle-ci, glacée d'épouvante, se laissa tom
ber et s'évanouit. 

Pendant ae tempe, Zanzibar, qui s'dMt ar 
rété sn se baissant p*ur éviter lewi ip de feu, 

— ami Fil-de-Psr cHaneeler tout A coàp, 

slorBdans le mur an* . 

•v*1t lalasa* entr'ouveKe en arrivant. 
En deux Bond* Zansibar s'en rapprocha 

puis, la franchissant, chargé de ion presses) 

lui fsire grand b;tD 
selle, il est à pelnd 
railler. 

— Voyons, miss Edith 
sani doute oetd*j\r*eo 
uus loua* aile bien élevé. 
de passaUs* réflexions. 

— Je vous al déjà dit, iMsaHÉuisetU Ble*v 
chard, que je ce serai jamais une jeune fille 
bien élevée. IL faat's* prendre i 

pour vous i 
lecteursIquesheureidt sommeil! 

êtes terme, m*il*uiLa%*1a|l t t • 
n'était autra qusFU de-Ver. t* 

brave Fergsnt que no* LecUurasaaaaiseaat... 
q«e vous aval de soins et de prévenances ! 

t pourraia-le jansasa taoAuaitra ce 

lAnjèrlcalne — | — Que i 
doit potot avoir I la saalada qui 

DaÇXViaxBPAIlTaH 

. ne i, 
parti. 

nureche 

sitt unînn 
BuJt.Voa» '*>' 

Quel quei imalnes triaient écoulf**- da-
_ _ . , J S nuit de .Nogsot-eur-Mama, 

où ^l-»-f*^a*aji reçu 4 bout'aerUnt.u.ns 
jasllt ds GoreJtttiiï. 

Dana une éee eltambres loraeuse* d'an 
dss plua beaux hôtels de la rue Pierre Char-
ir>aFuif'BWtBtaB* la physionomie jeune M 
•xpresst** éTan couché et reposait douce
ment CndV'ses brns pendait hors du lit. 

._ r . 1 autre immohile était collé eontee I* corps 
pulaiocshbe* sur les genoux, y: par Lee baadagas d'un spparail ds Wessé. 

Il se précipita ver* lui, eC sans B"ud de Parla fsntfneaVooverte on antrevojraU 
se< ennemis. *•>• baissa et i'eal*T*losmtïieun des verdures, u s coin de pelouse d'of vert 
enfantd*asses braeroea**»*. « • d'émrraud*; pùla &>B feuillaees qui ae ha-

Bai uièowit^nipe,r1 appelait db sa « I l gui- lanï-lsht dunasoieut nu veat irais «u usaU* 
x—- * 2 — * tamisai» I* sumléi* sxié 

• dans la place qu'an 

montait do jardin des gs> 

i portiers situés A 1' 

priruer 
- i . n « « . . . nu.» iatim 

doigt sur ses lévasa ù'eti 
slles le jé-aiiaep-

aSflls bla«eaa*a\ ioierloqné*, laaura la ti-
radsqu'elle tessjlt on r.ï.-.erv», et lance.** 
-Messe derrere1 eTMruneltes rond** et Sri** 
lentes un r*gar4 uu parcs" oaethostfffle Tri** 
BfestV. 

îlaii misa Bdiih» sana s'oseuper de cette 
protesta*iou nsaattii s* pen*la*ft àvaceasetA 
- m lU,«t o**tasn**ait Bilst^sussmas* sa 

turale 
— NAgrol N^grol 
H-UTFO i m- ni psur Mme Delaaaoy, le ca

niche était obéissant. 11 courut •> l'appel de 
Zanaibar. • i .- . - ' 

Maieeelul-ci ne poavnit songer & escalader 
la muraille avec le fardeau qu'il portait 

• Bttéoné et 
Continua) lem 

Dui^emenas d' 
Tous i coup 

ro.es. ?l -ouais* yeua <a cera* fileoitras'*-
Undall. 

| — Il a eneore a* t* fièvre, lit miss Edith à 
I voix basse, «t pressa* «en (ta ntouchoir. elle 
11* passa sur te front du malade. 

A es mocDSSt, un rayon de soleil, glissé 
an flé*b*d'or, Tint folâtrer sar les coi 

U étu
de k. chambra as soutsva leutesaeet, aase 
jeun* llle, an matinée da surah, fleur de 
pécher, apparut et jeta trn rapide coup d'eait. 

- O n f aWie A une psrsonne d'âge mAr 
. . . . ott 1 arlatt, mais 4'la"Të-'h>ii hrtivarf, Uni m!eux, jl éoH eéeofs; 

chercha d «ae lad* q*r*l«mer*e, TT Ipercat Uute la aalt il a été si aglU t Ce repos va 

Et pourtant il TatUK sortir d» m 
Baid bauren#ement 1« eervit. 

[ Comme 11 bondlsBSIl a*>4* dans le )i 

"ta^saisj* Aile, «aalgaant que Cette btnas** 
• aaaâa sjl trop " 

«le lèaWnamae 

•.-avilir* e 5 » a f f e ^ - ' u * * 
«e*. ,«ir« u n . . $ niMb9UBB*BJ 

fjlt, | ï l le droit d . proooMar ua M n U ST 
S Tûru coatirjnM, rem T i r m • , ] , • , ! , 
• W . . . Vo.« «IM U u X je Sari u l f M , 

lèe. 4 n e r « « » «M ermeh.it ftr h -eleiewr J 2 * * • plut u t t t n l l M«Ure»iaol n f » 
*> m loue Wutï. »tfr li 1 i .obeer U M f l"J*. 

Iti- l»|r*r. mnupdlkj l au Snx Jee r«rt- " • } «iUbl ea. « o t i , «U. prit 1. palg»X 4f 

« le oomiqne «rlr. t , ponoe el l l i j e l , i i C 
dit u« moroelt, l w .o.rcata froiàfi. -

- Hu>m 1 OUU».^ j . • » m , f t , i 
« • H i . l l j , n e n beaucoup M > « 
tlofc L . doctaur e . m. araBto*H»aW1b 
'»»* o e t ibMlaaVM iaadS <• tWbml 
et «Ont anrlel tgnal M 
iHet | -4 t . , .p , la»Ba . 

Ubl~ee«<mtai4i «emWaJt H T | « ! • „ , 
uu éao.iarprl»«tt f.Qte. 

o o u n t à l . M « m M MpproO, 1 0 | » I I « W . L , U I M » « Sire a « n eiaU. d u , aegufoon 
me»! U. nue.». « V I l'apiarall a* tMvolopfNirt r f e t a V a . 

Comme a», nrenr t , elle « t | „ T M 1 , *„! Manant 'bue l'alaMlK. Tout p V M n d E ^ 
t'etai grnoiJi t u \ e , u «t tuée) (ur «Ile . ,t, 1 » 0 * * > . teelle «••Mil d m i i l g r a o d l u . 
elle perul toute aie.ppo.blee. » : 
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